
LE MONDE EST-IL DEVENU MULTIPOLAIRE DEPUIS 1991 ?
Accroche possible: le sommet des BRICS qui s’est tenu à Johannesburg en août 2023 où a été évoqué le projet de lancer une nouvelle monnaie, afin de lutter contre l’hégémonie du dollar —> symbole de l’émergence ou de la réémergence de nouvelles puissances qui contestent un ordre mondial jugé trop occidentalo, voire américano-centré.
Pour amener le sujet, on peut souligner un constat contradictoire: multiplication des puissances, nouvelles ou plus anciennes, depuis la fin de la guerre froide, faisant penser à un monde multipolaire alors même que l’on évoquait l’hyperpuissance américaine dans les années 1990 et que l’on craint désormais une nouvelle guerre froide entre les Etats-Unis et la Chine, avatar du XXIème siècle d’un monde bipolaire. Parallèlement, on constate la difficulté croissante des puissances établies à maîtriser le « chaos » du monde, à supposer qu’elles le veuillent! 
—> dans quelle mesure l’hégémonie américaine sur l’ordre mondial est-elle désormais remise en question par d’autres puissances, déjà bien installées ou émergentes ?
—> pourtant, le qualificatif d’hyperpuissance appliqué aux Etats-Unis dans les années 1990 et la nouvelle « guerre froide » qui s’installe entre ceux-ci et la Chine ne démontrent-ils pas que la multipolarité du monde est très relative ?
—> et, finalement, le concept même de polarité n’est-il pas en train de « se dissoudre » pour reprendre l’expression de l’ancien ministre français des Affaires étrangères (et ancien Premier ministre), Laurent Fabius ?
I - L’ordre mondial semble bien devenir de plus en plus multipolaire depuis la fin de la guerre froide
A - Une multipolarité économique évidente, et même antérieure aux années 1990 …
Rappeler qu’avant l’émergence de la Chine ou de l’Inde, l’économiste K. Ohmae parlait dans les années 1980 de la Triade, regroupant alors les trois pôles mondiaux les plus importants, les Etats-Unis, la CEE et le Japon. 
B - … qui se traduit désormais également dans le domaine géopolitique
Sur la scène mondiale, affirmation désormais décomplexée d’une Chine qui a longtemps été discrète. Xi Jinping évoque clairement l’objectif de dépasser les Etats-Unis. La RPC promeut dans le monde son modèle de prospérité et de stabilité, s’opposant à un modèle occidental présenté comme chaotique et décadent. Et elle s’emploie à jouer un rôle actif sur la scène diplomatique mondiale, y compris dans la région du Moyen-Orient où les Etats-Unis étaient jusque là sans compétiteur. C’est ainsi qu’en 2023 l’Iran et l’Arabie saoudite ont renoué leurs relations diplomatiques sous l’égide de la Chine (cf article joint). Quant aux BRICS, au-delà de leur diversité et de leurs divergences, ils sont unis par leur commune volonté de remettre en cause un ordre mondial accusé d’être américano-centré. L’annonce d’un projet de monnaie commune permettant de se passer du dollar au sommet de Johannesburg en 2023 en est l’illustration la plus frappante. 
II - La thèse de la multipolarité peut être fortement nuancée, voire même discutée
A - Les années 1990 ont bel et bien été un moment unipolaire autour des Etats-Unis
Après la pax britannica du XIXème siècle, on peut parler d’une pax americana à la fin du XXème siècle sous l’égide de l’hyperpuissance américaine.
B - Et désormais, vers une nouvelle guerre froide ?
Les relations internationales sont désormais dominées par la rivalité sino-américaine.
III - En définitive, le concept de polarité est peut-être dépassé
A - On assiste actuellement à une dissolution de la polarité …
Cette dissolution peut s’expliquer par :
· la multiplication de nouveaux acteurs non étatiques: groupes terroristes, FMN, réseaux sociaux, ONG…

· Le manque de cohésion interne des différents pôles: les BRICS ne sont en définitive d’accord que sur la remise en cause de l’ordre mondial américano-centré mais leurs intérêts sont très divergents et leurs puissances très hétérogènes. Quant au bloc occidental, les coups de boutoir de l’administration Trump s’emploie à le fissurer !

—> en définitive, ne serait-on pas d’un mode apolaire ? Polycentrique ?
B - Entre apolarité ou polycentrisme, un monde à la gouvernance de plus en plus dysfonctionnelle 
En 2008, le président du think tank américain Council on Foreign Relations, Richard Haas, publie un ouvrage intitulé The Age of Nonpolarity. Ce faisant, il utilise pour la première fois la notion d’apolarité pour décrire une situation mondiale dans laquelle aucune puissance n’est dénuée de fragilités et de faiblesses et en capacité de structurer à elle seule les relations internationales. Laurent Fabius défend une idée analogue à travers le concept de monde « zéro-polaire ». 
Mais la multiplicité actuelle des acteurs de puissance, étatiques et non étatiques, est également à l’origine d’une conception polycentrique des relations internationales dans le monde contemporain. Cette conception souligne également la complexité et l’interdépendance des relations entre les acteurs. 
Mais quoiqu’il en soit, la gouvernance de ce monde, apolaire ou polycentrique, est de plus en plus dysfonctionnelle. 

